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Quatre francs par an 

ÉTRANGER, le port en sus 

La 
Rouvierest, c'est entendu, un 

financier dé génie; mais, ma-

lheureusement pour lui, pour le 

Trésor pubhcet pour l'équilibre 

budgétaire, son génie a des fai-

blesses ; et ces faiblesses, infi-

niment regrettables, se tradui-

sent par des erreurs de calcul 

qui ne le sont pas moins. 

Ces erreurs de calcul, qui me-

nacent de jeter le désarroi le 

plus complet dans les combi-

naisons de Rouvier, nous les 

avions dénoncées en signalant, 

notamment, la fragilité d'évalu-

ations de recettes à tirer des 

droits sur les alcools. 
Notre génial ministre des 

finances avait basé ses prévi-

sions sur les moyennes de pro-

duction et de consommation des 

années précédentes ; seulement 

s'il est vrai que l'abaissement 

des droits, venant diminuer le 

prix de vente d'une marchandi-

se, en accélère la consommation 

le phénomène contraire est à 

prévoir et, l'augmentation du 

droit sur les alcools, a conduit 

les consommateurs à se res-

treindre. 
Ainsi de 1901 à 1902, la dimi-

nution tota'e s'est-elle élevée à 

5M.210 hectolitres. 
Tant mieux pour la santé pu-

blique, puisque l'alcool n'est 

pas, hélas ! exclusivement une 

nourriture profitable pour le 

corps, mais, trop souvent, à 

cause de l'abus qui en est fait, 

un élément de dégénérescence 

physique et morale ; et tant pis, 

aussi, pour le Trésor. 

L'ECUYÈRE 
PAR 

G. DELARUE 

• VIT 

Alice de Bernsdorf 

— Sais-tu ce qu'elle y fait, à Vienne, 

cette femme vertueuse qui fuit les avan-

tures romane ques? 

Elle va dans le monde, au spectacle, 

au bal. 

Ta la verras ici. tout à l'heure, entou-

rée, courtisée, admirée de tous. 

Je voulais en douter encore... 

Tieos regarde la voilà / 

Celui qui parlait ainsi avait pali tout 

à coup. 

Alice venait d'entrer au cercle. 

D'un mouvement rapide, Alexandre 
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Il ne faut pas être surpris de 

ce qui se passe au sujet de l'al-

cool ; car c'est commettre la 

plus grave des imprudences que 

de ne pas mettre les nécessités 

du budget en accord paifait 

avec les exigences et les besoins 

de l'hygiène et du cerveau. 

Pendant que nos financiers 

s'appliquent à tirer les princi-

pa'es ressources financières de 

l'alcool, de tous côtés on cher-

che, avec raison, à en réduire la 

consommation pour atténuer 

ou faire disparaître les graves 

conséquences de l'abus qu'on 

peut en faire. 
Le génie de Rouvier est donc, 

une fois encore, pris en défaut ; 

ce n'est pas la première et ce ne 

sera certainement pas la der-

nière. 

LA DÉPOPULATION 

Un vieux problème. — Des As-

syriens aux Européens mo-

dernes. — La population et le 

droit de vote, — Comme dans 

la République Argentine. 

Après M. le sénateur P. ol, M. 

Ernest Laut, dans la Nouvelle 

Revue, étudie ce dur problème. 

Il con'aste qu'on n'a trouvé 

encore, pour encourager les 

ménages français- à avoir beau 

coup d'enfants, que « des lois » ! 

N'est-ce point médiocre? Et il 

paraît que les Assyriens, qui 

eux aussi formu'èrent de telles 

lois, n'en moururent pas moins 

d'insuffisante natalité 
En 1871, l'amiral de Gueydon 

eut l'idée d'utiliser en cette af-

faire le vote plural. On recon-

de Stichelberg s'était levé et avait serré 

la main de son ami. 

Il s'avança vers la jeune femme. 

Elle tressaillit en l'apercévant, mais 

aussitôt reprit sont sang froid, calme 

et souriante, se laissa condu're dans la 

sâlle de concert, tand's que, do sa voix 

glapissante et traditionnelle, le croupi )r 

annonçait : 

— Messieurs, il y a cinq mille florins 

én banque 1 

Puisez un instant donc vos souvenirs 

de couvent, chère lectrice, vous y dé-

couvririez certainement une charmante 

esp ègle de quinze ans, jolie brune au 

minois éveillé. 

Elle s'appelait Blanche, n'est-ce pas? 

Blanche qui était toujours punie pour 

avoir glissé une fleur dans se ■ cheveux 

ou changé ses vilains gants de coton 

pour des gants de Suède achetés *>n ca-

chette, 

Blanche, qai imitait si bien le parler 

pédant de la maîtresse de littérature et 

dont un mot mettait en gaieté toute la 

litique des femmes et des mi-

neurs. Tôt capita, tôt sentiœ : 

l'homme marié dépourvu d'en-

fant aurait deux voix, avec un 

enfant trois voix, avec deux en-

fants quatre voix, etc.. De sorte 

que le désir d'ayoir de l'influ-

ence sur la politique générale 

exciterait les électeurs utile-

ment. 
En 1890, un congrès eut lieu. 

Des dames y prirent la parole : 

leur éloquence ne fut pas per-

suasive, il faut croire. 

Les célibataires y furent ri-

goureusement malmenés et 

quelqu'un proposa d'introduire 

chez nous une loi dirigée contre 

eux et on discutait à ce moment-

là le projet au Parlement de la 

République Argentine. 

Cette loi les taxait de vingt à 

quatre-vingts ans. On donnait 

trois ans aux veufs et aux veu-

ves pour se remarier. Enfin, on 

y trouvait le savoureux article 

que voici : 

« Les jeunes célibataires qui 

repousseraient sans motif légi-

time la demande d'un aspirant 

ou d'une aspirante au mariage, 

et ne se marieraient pas, paye-

ront une amende de cinq cents 

piastres au profit du prétendant 

ou de la fiancée dédaignée. » 

« Sans motif légitime » est une 

expression peut-être un peu va-

gue, mais bien inquiétante ... 

Souhaitons qu'on trouve autre 

chose I 

PETITE REFORME 

De temps à autre pour char-

classe ; Blanche, enfin, mariée aujour-

d'hui à un riche magyar mais qui était 

restée l'amie intime de la jeune comtesse 

de Bernsdorf. 

« Ma chérie, — écrivait Alice, — tu 

sais que je n'ai pas de secêts pour 

toi... 
» Je suis bien malheureuse / 

» Depuis ma dernière lettre, de terri-

bles choses se sont passées. 

J'ai failli perare ton amitié, car tu ne 

m'eusses jamais pardonné... 

» C'est â toi surtout, ma chère Blan-

che aimée, que j'ai pensé en cet instant 

que je ne donnerais pas pour ma vie en-

tière. 
i Au bord du précipice où je me lais-

sais entraiuer si délicieusement, ta dou-

ce image m'est apparue : je voyais tes 

yeux me gronder encore, comme cette 

fois tu te rappelles ? où tu me repro-

chais ma robe crème... 

i Méchante / 

» Tois, au moins, tu as l'excuse d'ai-

mer ton mari. 

Puis-je aimer le mien. 

mer ses nombreux loisirs sans 

doute, la Régie éprouve le be-

soin de lancer de nouvelles boi-

tes d'allumettes. L'événement 

cause toujours un certain émoi 

parmi les consommateurs qui 

se demandent anxieux : « Est-ce 

que vraiment l'état songerait â 

nous offrir enfin des allumettes 

qui flambent ?... « Mais généra-

lement cet espoir est de courte 

durée. 
Aujourd'hui, la Régie nous 

fait la surprise d'un stock nou-

veau de boitesd'allumettesdites 

« suédoises». C'est, parait-il, 

une innovation. 

Les anciennes boites étaient 

en carton gris, si voulez bien 

vous en souvenir ; celles-ci sont 

en bois blanc. Autrefois, l'ins-
cription : allumettes suédoises 

était écrite en capitales ; main-

tenant elle est en « égyptienne » 

Ça n'a l'air de rien, mais c'est cé 

qu'on appelle, en langage admi-

nistratif, une reforme, une pe-

tite réforme. 

Peut-être pensez-vous qu'il 

vaudrait mieux modifier le con-

tenu que le contenant des boites 

d'allumettes?. Mais il ya temps 

pour tout, que diable ! Com-

mençons - d'abord par nous 

émerveiller de l'élégance du ty-

pe des nouvelles boîtes. Nous 

verrons après, si nous avons be-

soin de lumière, qu'elle est la 

qualité des « chimiques » qu'el-

les contiennent... 
Dans l'intervalle, il sied en 

tout cas, de remercier la Régie 

de ce cadeau de vacances. 

» Mais tu ne comprends rien à cette 

lettre, sans route... 

» ( l'est qu'en vérité je suis folle, 

Et pourtant mon cœur a hâte de s'ou-

vrir à toi. 

» Il faut que je te dise tout. 

» Tu m'approuveras, j'en suis surej 

quand tu sauras ce que j'ai volontaire-

ment sacrifié et perdu, tu m'approuve-

ra, et cela me consolera un peu. 

* Eh bien ! j'ai mon devoir d'honnête 

femme. 

» Ah ! il m'a fallu du courage, je t'as-

sure, et jamais je ne me serais crue ca-

pable d'une tellé énergie d'une telle for-

ce ie volonté. Ai-je même lutté, lutté 

contre moi-même ?Je ne sais. 

G. DELARUE 

[A Suivre.) 
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ECHOS & NOUVELLES 

Le concours de jouets. 

Le comité d'organisation du 

concours de jouels a commencé 

hier à recevoir, au Petit-Palais, 

les exposants et les inventeurs 

venus en grand nombre pour 

choisir leur place et demander 

des renseignements. Une cin-

quantaine d'enlre-eux se sont 

rendus, dans la journée, ave-

nue des Champs-Elysées. 

A l'heure actuelle, le nombre 

des concurrents inscrits dépas-

se 250. On commence à procé-

der à l'aménagement des gale-

ries, et déjà se dressent les 

comptoirs et les étagères où se-

ront exposés les jouets et arti-

cles de Paris, 
On sait que le dernier jour de 

réception des objet a été reculé 

jusqu'au 31 août. 
La date d'ouverture reste fi-

xéeau 4 septembre. 

Un mari donné en prime. 

L'Angleterre est le pays de la 

réclame et de l'annonce, nous le 

savons ; mais bien que nous 

commencions à nous habituer 

aux fantaisies des adversa ires 

anglais, il en est cependant cer-

taines qui, de temps à autre, ne 

laissent pas que de nous éton-

ner un peu. 
On ne peut, par exemple, se 

défendre d'une certaine surpri-

se en lisant qu'un magazine 

anglais, désireux d'augmenter 

le nombre ses lectrices, leur 

a offert un ma ri en prime. Celles 

qui désirent se marier devront 

envoyer leur nom,leurâge, leur 

adresse, sans doute le montant 

de leur abonnement et elles au-

ront la chance d'être épousées 

par un jeune homme beau, con-

venablement doté, qui, sur la 

liste des inscrites, choisira sa 

femme, après avoir toutefois fait 

une tournée d inspection, la-

quelle ne manquera sans doute 

pas pour lui d'un certain inté-

rêt. 

CHRONIQUE LOCALE 
ET REGIONALE 

SISTERON 

Conférence Publique . — 

Mercredi a eu lieu au casino, devant une 

salle comble une conférence publique 

donnée par M. Paul Lantelme, délégué 

du comité général de Paris, assisté de 

M. Poirot, trésorier du comité de Mar-

seille. 
L'orateur avait pris pour sujet : de la 

Mutualité en général etplus particulière-

ment du mnetionnemeut de «L'avenir du 

Prolétariat » . 
Après quelques paroles de bienvenues 

prononcés par M. Fernand Rougier, pré-

sident du comité de Sisteron, M. Lantel-

me a pendant deux heures tenu la salle 

sous le charme de sa parole. 

Beaucoup de charmantes dames 

avaient répondu à l'appel des convoy-

eurs. 

AVIS 

Le Bureau de la perception de Siste-

ron banlieu est transférée aux Capucins 

au-des?ous de la recette des finances. 

ÉTAT-CIVIL 

du 14 au 21 Août 1903 

NAISSANCES 

Brunet Laure, Adèle. 

MARIAGES 

Eitre Blanc Louis, Joseph commis des 

Ponts et chaussées et Mlle Beinet Jeanne 

Mélanies. p. 

Entre Vanel Louis fraoçois emp. de 

cimmerceet Mlle Sause Joséphine, Ma-

rie, 

DÉCÈS 

Blanc Jeanne, Joséphine 19 ans s.p, 

P. L, -M 

Voyages circulaire à itinéraires fixes. 

— La (Jompagnie délivre, toute l'année, 

dans les principales gares situées sur les 

tinéraires, des billets de voyages circu-

laires à itinéraires fixes extrêmement 

variés, permettant de visiter à des prix 

très réduits, en première, en 2", ou en 3" 

clause, les parties les plus intéressante de 

la Françe, notamment, l'Auvergne, la 

Savoie, le Dauphiné, la Tarentaise/ la 

Maurienne, la Provençe, les Pyrénées ; 

ainsi que l'Italie, la Suisse et l'Espange. 

Arrêts facultatifs à toutes les gares de 

l'itinéraire. 

La nomenclature de tous ces voyages, 

avec les prix et conditions, figure dans 

le livret-guide horaire P.L.M, vendu au 

prix de 0 fr, 50 dans toutes les gares du 

réseau. 

Billets de vacances à prix réduits 

La Compagnie émet, du lb juillet au 

15 Septembre, des billets d'aller retour 

co'lectifs de vacances, au départ deParis 

pour toutes les gares situées sur son ré-

seau. Ces billets sont délivrés aux fa-

milles d'au moins 3 personnes effectuant 

ensemble un parcours au minimum de 

500 kilomètres ou payant pour ce par-

cours. Le prix s'obti°nt en ajoutant au 

prix de quatre billets simples (pour les 

deux premières personnes^, !e prix d'un 

billet simple pour la troisième personna 

la moi liée de ce prix pour la 4e et cha-

cune des suivantes. — Ces billets sont 

valables jusqu'au 1er Novembre. 
Lorsqu un billet de vacances ne com-

prend que trois voyageurs, ceux-ci sont 

tenus de voyager ensemble a l'aller et 

au retour ; lorsque le billet de vacances 

comprend plus de trois voyageurs, 3 

d'entre eux au moins sont tenus de voya-

g r énsemble à l'aller et au retour ; les 

autres ont la faculté de voyager isolé-

ment sous certaines conditions. 
Il peut-être délivré à un ou plus'eurs 

des voyageurs compris dans un billetcol-

'ectif de vacances et en môme temps 

que ce billet, une carte d'identité sur la 

présentation de laquelle le titulaire sera 

admis à voyager isolément à moitié prix 

du tarif général, pendant la durée de la 

villégiature de la famille, entre Paris et 

le lieu de destination mentionné sur le 

billet collectil. 

Ces voyages isolés pourront-êtref aits 
dans des voitures de la classe du billet 

collectif ou d'une classe inférieure. 

Arrêts facultatifs. — Faire la demande 

de billets quatre jours au moins à l'a. 

vance à la gare de Paris P.L.M. 

AVIS 

M. Etienne BERTRAND, négo-

ciant en vins et spiritueux à Sisteron, a 

l'honneur d'informer sa nombreuse 

clientèle qu'il vient de céder son com-

merce à M. Fernand Heyriès, son 

gendre. Comme parle passé, les meil-

leurs soins seront apportés à l'éxécution 

des ordres qu'on voudra bien lui confier, 

tant au point de vue de la qualité que de 

la modicité des prix. 

Changement rie domicile. — 

M. PERRIN négociant en peaux et 

chiffons, actuellement maison Eloi aux 

4 coins, à l'honneur d'informer sa clien-

tèle que son magasin est transféré rue 

Saunerie, Maison Collomb ébéniste à 

■:ôté du Syndicat. 

On demande un apprenti à 
l'imprimerie du Journal. 

■I. Riilland pré rient MM les 

oafetiers qu'il est l'entrepositaire de la 

brasserie de la Méditerannée 

VELTEN. 

Atelier de Construction et Réparations 
EN TOUS GENRES 

Serrurerie, Armes, Bicyclettes 

Machines à coudre, etc. 

m f MECANICIEN 

Place de la Mairie, (a côté du café 

Reynaud) — SISTERON. 

ESCOMPTE & RECOUVREMENTS 
PAIEMENT de COUPONS français et étrangers 

Vente et achats de titres au comptant 

OPEHATIOIS DE BOtlIlSE 

à terme, ou à prime 

Avances sur litres et coupons 

OVVEItTVHE île COUPTBS-COURAXT 

Renseignements financiers 

Louis MASSOT 
PLACE DE LA MAIRIE , SISTERON 

BONNE OCCASION 

Vitrage et portes vitrées 
A VEIDKE 

S'adresser au bureau du journal. 

A VENDRE 
Quadrl Peugeot et accessoires, 

2 placs, 2 vitesses, circulation eau, 

marche parfaite. Prix modéré. 

S'adresser au bureau du journal. 

Bœufs imousins 1 55 à 1 60 

— Gris ■ 1 47 à 1 52 

— Afrique » »» à » »» 

Moutons du pays 1 92 à 1 98 

— gras »» à » m» 

— de Barceonnette » »» à » »» 

— de Gap 1 85 à »» 

Monténégro » »» à »» 

— Espagnos » >• à » » » 

— Métis » »» à » »» 

Moutons Africains 1 45 à 1 50 

UN MONSIEUR rs& 
oonnaître à tous ceux qui sont atteints d'une 
maladie de la peau, dartres, eczémas, boutons 

démangeaisons, bronchites chroniques, ma-
ladies de la poitrine, de l'estomac et de 

la vessie, de rhumatismes, un moyen infali-

ble de se guérir promptement ainsi qu'il ]l 
été radicalement lui-même après avoir souf-

fert et essay; en vain tous les remèdes 
préoonisés. Cette offre, dont on apprécies, 

e but humaniiairé, est la conséquence d'un 

vœu. 
Ecrire par lettre ou carte postale à M. 

Vincent, 8, place Victor Hugo, à Grenoble 

qui répondra gratis et franco par courrier 

et enverra les indicalions demandées. 

SAVON DU CONGO ^ggï 

VINS EN GROS 
Garants naturels et de Raisins frais 
des coteaux de la Tour d'Aiguës 

et de Bounieux 

Vin vieux 1901 ... 32 fr. l'hecto. nu 

Vin récolte 1902 . . 28 fr. — 

On livre à domicile 

S'adresser à M. F1GUIÈRE charron 

rouie de Noyers, SISTERON. 

A LOUER de SUITE 
PLACE de la MAIRIE 

Rez-de chaussée et 2m" étage 

Sadresser à Mme Vve Bassac 

Marché d Ai x 

Hors concours 1900 
Produits hygiéniques 

Etude de M6 Ch. BONTOUX 

Avocat-Avoué 

Sisteron (Basses-Alpes) 

"VENTE 
Par LiCi TAU ON 

11 sera procédé le vendredi VINGT-
CI \Q septembre 1903 à 2 heures de 
l'après-midi, à l'audience des criées 
du tribunal civil de Sisteron, par 

devant M. Girard juge à ce commis, 
ii la vente aux enchères publiques des 
immeubles ci-après désignés, situés 
sur le territoire des communes de Chà 
teau-Arnoux, canton de Volonne et 
deValernes, canton de la Motte-du-
Caire, arrondissement de Sisteron. 

PREMIER LOT 

Immeuble sis à Valernes 

Domaine de la Laune 
situé sur le territoire delà commune 

de Valernes, composé de corps de fer-
me, écuries et hangars. Ce domaine 
est séparé de celui de St-Didier par 
une -ligne droite partant de l'angle 
nord-ouest de la parcelle numéro 210, 
appartenant à Armand, aboutissant à 
la borné située vers l'ouest à 217 mè-
tres 00 de cet angle et par une autre 
ligne droite partant également de cette 
borne se prolongeant avec le béai jus-
qu'à la Durance ou se trouve une au-
tre borne placée à 3 m. 30 de l'axe de 
ce béai. Cette propriété est inscrite à 
la matrice cadastrale sous les numéros 
ci-après, mais il est observé que maL 
gré la désignation des numéros, l'en-
semble est vendu tel qu'il était la pro^ 
priété de MM. Turcan père et fils et 
non autrement, sans garantie de l'e-
xactitude de ces numéros. Le domaine 
comprend les numéros 211, 212, 213 
de la section D, ces parcelles d'une 
contenance- totale d'environ 60 hecta-
res, 17 ares, 60 centiares sont inscrites 
à la matrice cadastrale sous le nom de 

M AugustinTurcanmais appartiennent 
en partie au domaine de la Laune et au 
domaine de St-Didier et sont divisées 

par la ligne séparative dont il a été 
ci-dessus parlé. Numéros 214, 215, 
216, 217, 218, 219; 220, 221, 222,223, 
22 i, 225, 226, 227, 201, 202 et 203 de 
la section D du plan cadastral. Les 
parcelles ci-dessus d'une contenance 
d'environ 44 hectares, 98 ares. Le do-
maine de la Laune confronte dans son 
ensemble : du midi le domaine de St-
Didier, du nord la rivière de Sasse, du 

•couchant la Durance. 

Mise à prix : Trente mille 

francs, ci . . 30.000 fr. 
DEUXIEME LOT 

Immeubles sis à Château-

Arnoux 

1° Un Château avec ses dépen-

dances, composé de quatre chambres, 
une grande salle et une cuisine au pre-
mier étage, trois chambres au deuxiè-
me étage, galetas au troisième et caves 
n0' 259 p, 280 de la section E. 

11° Auberge appelée le Grand 

Logis, composée de cuisine, chambre 
et salle à manger au rez-de-chaussée, 
deux chambres au premier étage, qua-
tre chambres et un cabinet au deuxiè-
me étage, écuries, remises et grenier à 

foin. 

IIP Ufl Pré attenant à l'auberge 

compris sous le n° 183 de la section B. 
Les numéros 384 et 385 de la section 
B comprenant la totalité de la côte 
qui borde la promenade conduisant à, 
la ferme de Fonrobert. 

IV0 Un Moulin à blé situé au 

quartier de la Côte St-Marc dit le 
Moulin de Font-Subrane, qui se com-
pose d'une grande écluse alimentée 
par les eaux de la source de Font-Su-
brane, d'un séchoir à blé, d'un rez-de-
chaussée, écurie et remise et du mou-
lin qui a un tournant sur uu jeu de 
meules, de deux bluttoirs, un premier 
et deuxième étage avec galetas, avec 
tous les engins et instruments servant 
à l'exploitation du moulin, n° 382, 
section C. Les immeubles dont la dé-
signation précède confrontentdansleur 
ensemble au levant la route nationale, 
du couchant les aires communales, 
Maurel Eugène, Marie Perrymond, 
Granier Joseph, Jourdan Sylvain, An-
dré Htppolyte, Maurel Eugène, Michel 
Pierre, du nord le communal, du midi 
la rue du village. 
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V° JardiD au quartier de Font-

Subrane, compris sous le n" 3 de la 
section B, confrontant du nord Plau-
che et la gendarmerie, du levant Chaix 
Prosper, du midi Ricard Henri, du 
couchanl la route nationale. 

• La mise à prix de l'ensemble des 
immeubles ci-dessus est de : 

Dix mille francs, 

ci ... . 10.000 fr. 

TROISIÈME LOT 

1° Domaine de Fontrobert sur 
lequel se trouve un bâtiment de forme 
composé de cuisine, trois chambres, 
cave, écurie et grenier à foin, nM 378, 

379, 384'de la section B, 377, 378, 381 
de la section B du plan cadastral, d'une 
contenance d'environ 25 hectares, 74 
ares, 32 centiares, confrontant du nord 
Bérafo, du couchant la commune et la 
côte du château qui se trouve comprise 
dans le deuxième lot, du midi le mou-
lin, du levant la route nationale. 

II 0 Une propriété en liai ure de pré 
sise au quartier appelé les Saletles et 
Pré neuf, portée sous le n° 172 de la 
section B, d'une contenance d'environ 
32 ares, 99 centiares, confrontant du 
levant la veuve Tirand épouse Michel 
Pierre, du nord la même, du midi Dri-
voy Victor et du couchant Thérèse 

Bremond, 

IIP Une propriété en nature de 
labour, vigne el vague sise au quartier 
appelé les Saletles,1" n0> 198, 199 p, et 
212 de la section B, d'une contenance 
d'environ I hectare, 92 ares, 24 centi-
ares, ponfroiitani du levant la Durance, 
du midi la veuve Rabanin épouse Bâl-
met, du couchant chemin et du nord 

la veuve Vitôrï. 

IV Propriété en nature de vague 
sise au quartier appelé Si-Jean, portée 
sous le n° 368 de la section D, d'une 
contenance d'environ 3 hectares, 29 
ares, 20 centiares, confrontant du le-
vant Rabanin Joseph, du midi le com-
munal; du couchant le communal et 

du nord Brunei Kirmin et communal, 

V J Propriété en nature île bruyè-

re, sise au quartier appelé legBlaches, 
comprise sous le n° 27 de la section C 
d'une contenance d'environ 7 hectares 

38 centiares, confrontant du levant 
Frédéric Ricard, veuve Béearud, du 
midi Cuchet Séraphin, du couchanl 
Drivoy Martial et du nord Maurel Jo-

seph ci Roux l 'aul. 

Mise à prix : Quinze mille 

franc?, ci . . 15.000 fr. 
Les immeubles dont la désignation 

précède seront vendus chacun séparé-
ment el suivant les indications du lo 
tissemen! ci-dessus, Apres la vente au 
détail, le deuxième et troisième lots 
sci on! réunis en un seul bloc sur une 
mise à prix formée du moulant des 
adjudications partielles. Le domaine 
île' la Laune, ainsi que le domaine de 
Fonrobert sont vendus avec les bes-
tiaux attachés à la culture des dites 

propriétés et les ustensiles ou outils 

servant à la culture. 

Ces immeubles dépendent de la suc-
cession d'Augustin TURCAN, en son 
vivant banquier à Sisteron. La vente 
est poursuivie à la requête de Pierre 
TURCAN, fabricant de papierâOrai-

spn y demeurant et domicilié, ayant 
pour avoué M" Charles Bontoux. Con-
tre : Aimée BOUSCARLE, veuve 
Hippolyte Turcari, prise tant en son 
nom personnel au besoin qu'en sa qua-
lité de mère et tutrice légale de Maxi-
me Turcan, son fils mineur, demeu-

rant et domiciliée à Sisteron, défende- . 
pesse avant pour avoué M 0 Beïnet. Et 
encore : contre Claire SUBE, veuve 

Jules Turcan, prise tant en son nom 
personnel qu'en sa qualité de tutrice 
légale de Juliette Turcan, sa fille mi-
neure, demeurant et domiciliée à Mar-
seille, autre défenderesse, ayant pour 
avoue M 8 Charles Bontoux, en vertu 
d'un jugement rendu par le tribunal 

civil de Sisteron le 28 juillet 1903, 
enregistré. Elle aura heu en présence 
des subrogés tuteurs des mineurs ou 
eux dûment* appelés, aux clauses et 
conditions du cahier des charges, de-
posé au greffe du tribunal civil de Sis-

teron. 

Sisteron, le 27 août 1903. 

G. BONTOUX. 

Enregistré à Sisteron le 27 août 1903, f° 45, 

cas« 22. Reçu un franc 88, décimes compris. 
U1MEL, 

HUILES D'OLIVES - SAVONS 
Représentants dépositaires demandés 

pour le placement des huiles et savons 

Remises très avantageuses. Bonnes 

conditions el s'tuati.m d'avenir. 

Ecrire: Th. LATIERE fabricant à 

Salon Bouches-du-Rhàne.) 

pour cause de maladie 

SALON DE COIFFURE 
très bien situé 

S'adresser au bureau du Journal 

LECTURES POUR TOUS 

Voici le temps des vacances. Quel li-

vre emporter à la campagne ou à la 

mer si ce n'est l'attrayante revue illus-

trée éditée par la librairie Hachette, les 

Lectures pour Tous, qui charme-

ront la longueur du voyage ou feron 

passer agréa blemént les heures de loi-

sir. Nulle lecture n'est à la fois plus fa-

cile, plus instiuctive et plus captivante, 

già^e aux magnifiques gravures qui illus-

trentehaque artic e. C'esten outre et par 

excellence la Revue de la famille oûp tils 

et grands trouveront tour à tour à se di-

vertir, 

Qu'on en : uge par le sommaire du No 

d'Août 

Fêtes Solennelles et Bénédictions de 

la mer, par Ana'ole Le Braz. — Le 

Panthéon des Bêtes — Notre Desti-

née est - elle écrite dans les astres f Gé-

nie militaire et vertu civique Ungrand 

patriote : le maréchal Vauban. — Les 

Protégés de Mlle de Landredec, roman 

par Rérxy Saint- Maurice. — Le grand 

théâtre des Petits enfants — Le 

Secret du Glacier Inférieur, nou-

velle de Hervieu de l'académ e f anç use 

— Les Mille et une joie de la vie d'IIû 

tel. — Histoire d'une tas^e de Porce-

laine: — Ouvrières géantes de la Mois-

son. — La confession d' "n assassin. 

Mono!cgu° par M irie Anne de Bove*. — 

Sourciers. . Sorcier ? Peut on voir l'eau 

sous terre f 

Abonnements — U 'i an : Paris 6 fr. 

Départements, 7 fr. ; E' ranger, 9 fr. ; — 

Le N°, B0 cer times. 

lia Vie Heureuse 

Une excellente étude de ces étranges 

figures de femmes, tour à tour fi agiles 

et indomptables, que sont les Héroïnes 

de Paul Hervieu ; des notes curieus s 

sur les Représentations d'Orange en 

août ; l'image de plus de quarante Con-

currentes du Conservatoire, grouppéfs 

comme en un bouquet ; les élégances 

dernières des Fêtes du Polo ; les plaisirs 

de la Vie sur la Plage à Etretat ; un ar-

ticle de Paul et Victor Margueritte sur 

es admirables Bijoux d'A rmandPomt, 

'de merveilleuses reprodu ;tions de Ben -

telles de Venise ; les tours de force des 

Nageuses Suédoises, une Com die de 

la plus divertissante originalité, de dé-

licieuses recettes révélées par l'image 

d'un appétissant Panier de pique-wque 

tels sont que'ques-uns des attraits du N -

d'août de la Vie Heureuse : Littérature, 

art, voyages, élégantes, sport, vie active 

et vie pratique, tout ce qui peut infor-

mer, instruire et amuser y trouve place. 

Abonnement: Un an. Franc-, 7 fr. 

Etranger, 7 fr. — Le N - , 50 centimes. 

BULLETIN FLWCiEU 

L'hésitation a réapparu da s l'ensem-

ble du marché. 

Le 4 0,0 est faible à 97.52.' L'Extérieu-

re s'inscrit à 90.80. L'Italien conserve 

son cours à 102.40 

Le groupe ottoman est discuté : la sé-

rie C, à 35 en recul de 15 cenimes, la 

série D à 31.95 perdant 22 centimes. 

Sociétés de Crédit a peu près immobi-

les, Lyonnais 1124, Société Générale 

625, Comptoir national d'escompte 588. 

Les Chemins français effrent peu de 

variations : Nord 1820, Lyon 1415, Or-

lèan 1496. 

Sur le marché du cuivre, la fei meté 

du R io a été inébranlable, en nouvelle 

à 1239. 

L'action Routchenko se tient toujours 

trè? ferme. 

Le marrhé des Mines d'or se montre 

raffermi etle Su 1-AOika maintient sa 

fermeté. 

LA 

HERNIE 

N'EST PLUS 

Guérison radicale par l'électri-

cité dans un appareil sans opération, 

sans suspendre ses exercices et travaux 

habitue s, moyens simples et rapi-

des. 

M. FEL X, D r Je l'institut Herniaire de 

Paris, 173, rue de Vaugirard, D'-inven-

teur. Breveté S. G, D.|G., Médaille d Or. 

Exposition internationale 1900 

M. FELIX Dr , Gendre du Dr Gontard 

fera lui-même l'application de ses appa-

reils, à Veynnes jeudi 10 septembre hô-

tel Dousselin, Sisteron vendredi 11 hôtel 

Nègre, Digne samedi 12 hôtel Boyer-Mis-

tre, Cavaillon lundi 14 hôtel Charvet Ar-

les mardi 15 hote! Forum, Tarascon mer-

credi 16 hôtel da Louvre. 

M. FELIX i) r revient tous les six mois 

Le Bandage-Obturateur électrique 

seul guer.t. Les brillants résultats que 

nous obtenons éhaque jour nous per-

mettent de répondre à la guérison radi-

cale des hernies et descentes. Nous re-

commandons partiçu'ièrement nos cein-

tures électriques pour temmes suite de 

grossesse, maladie nerveuses, ainsi 

que pour hommes contre les rhumatis-

mes, affectioas des reins, d î foie, de 

festomac. 

Nouveau bandage sans ressorts, Ban-

dages pour enfants ne bissant pas, gué-

rison assurée en quelques mois. 

Prix très rmdéré-s. 

f - 'll'sSSJ'SeutPron. ■ 
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LE CÉLÈBRE « 

RÉGÉNÉRATEUR DES CHEVEUX 
AVEZ-VOUS DES CHEVEUX 

GRIS ? 
! AUEZ-V0US □ESPELLICULES'Î 
feV-SCHEUEUX SONT-ILS FAl-

; BLES OU TOMBENT-ILSl 

«/ OUI 

Employez le ROYAL 
WINDSOa qui rend 
aux Cheveux gris 
la couleur et la 
beauté naturelles 
de la jeunesse. Il 

pellicules. Il est le 
SEUL Régénéra-
teur des Cheveux 

médaillé. Résultats inespérés. Vente toujours 
croissante. — Exiger sur le* flacons les mots ROÏ H 
WINDSOR. — Se trouve chez Coiffeurs-Parfumeurs II 
flacons et demi-flacons. — Entrepôt : 22 . Rue de 
l'Echiquier, PARIS. 

Envoi franco sur demande du Prospectus 
» contenant détails et attestations. • 

GRANDS MAGASINS D U 

NOUVEAUTES 

Envoi Gratis et Franco 
du catalogue gênerai Illustré, renfer^nt 
toutes les modes nouvelles pour la SAISON 

d'ÉTÉ sur demande affranchie adressée à 

MM. JULES JALUI
p
0
A
T
R

A
s

C'< 

Sontégalenient envoyés franco les écnanttlloni 
tt tous les tlssuscoinposantnoeimnjenBi ■ assor-

fhienis. mais bien spécifier le« genres et prix. 
Bxpéditic—■ frtmoo à partir de 25 fr. 

la Grande Marque Française 
• ûes Desserts Fins 

BlSClïITS 

PEREJOT 
MJOI. PARIS. LTSI, L*l3LE-«/-s.rpie, GENÈVE. (4 Usinas) 

GRANDS SUCCÈS 
-=*£«=-

Suprême]Jernot 
le meilleur de6 dcôAerté f-ino 

DESSERT EXQUIS 

ORBET 
PAUFRETTE FONDANTE /LCIOULÉB 

PETIT BEURRE &AMM 
Le plus ûn des petit-beurres. 

FLEUR^NEIGES 
* Gaufrette Fondante double Vanille. 

LA KABILINE 

LA KABILINE 

L'A KABILINE 

LA KABILINE 
Vendus dans le monde entier 

ESSAYEZ^! 

Xe Paquet: 40 Centimes 

HORS CONCOURS 
[MEMBRE an JURY PARIS 1 900 j 

Alcool de Menthe 

01 
SEUL VERITABLE ALCOOLOE MENTHE 

CALME la SOIF et ASSAINIT rEAU 
DISSIPE les MAUX de CŒUR.deTËTE, 

d ESTOMAC, les INDIGESTIONS, 

la DYSENTERIE, la CHOLÉRINE 

EXCELLENT pour les DENTS et la TOILETTE 

PRÉSERVATIF contreles ÉPIDÉMIES 

REFUSER LES IMITATIONS 

Exiger le Nom DE I 

URIFIEZL'AI 
enMMtfu PAPIER d'ARM EiV 1E 

# Le jneilleux' Désinfectant connu. 

L'emploi du PAPIER D'ARMÉNIE au point 
de vue de l'hygiène des habitations, es1 un 

t - véritable service public. 
t£0 CM VENTE: P A RTOUT 

flâOB : A. PONSOT .8, Rue d'Enghien, Paru. EùhviV-Jrkll*. 

digestions excellentes, teint hais, santé parfaits 

muw El 
£■ ublettM, i&J^âeaz ao ooât, eflet rapide uni coliqaea. 

Le gérant : Aug. TURIN 

SISTEIlONi = Imprimerie TURIÎJ, 
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elle Jardinière 
e RUE DROITE ~ SISTERON 

LIQUIDATION 
Générale et Sensationnelle 

POLR CAVSE D'AGRANDISSEMENTS 

La direction de cette importante maison voulant, à l'ouverture de 

ses nouveaux m»'gHsins offrir à sa nombreuse clientèle, un choix plus 

grand de marchandises 'nouvelles et de première fraîcheur, a décidé que 

foutes les marchandises restant en magasin, composées de CONFEC-

TIONS pour Hommes, Damas et Enfants», LINGERIE, BONNETERIE 

LINGE de Table et de Toilette, CHEMISERIE, RIDEAUX, BRODE-

RIES, OMBRELLES et PARA PLUIES, etc., etc., seront sacrifiées à 

50 pour cent de rabais. 

rT" Plusieurs lots de mur. handises en solde seront livrées à f»us prix. 

Peinture, Décoration, Vitrerie, Encadrements, 

Papiers peints, Dorure. 

SPÉCIALITÉ D'ENSEIGNES ET DEVANTURES 

fournitures pour Maçons — Couleurs préparées 

. PONS, PEINTRE EN VOITURES 

Successeur de HONNORAT* Jeune 

.22, Rue Droite — SISTERON 

Atelier Avenue de la Gare 

T 3 g, KOIG.lilS - 8 B KSX. excessivement UtiDUITS 

Pendant toute la dur^e de la Liquidation, 

Une splendide chemise blanche pour Homme, devant p issé, 

d'une valeur de 4. 50 sera sacrifiée à 2. 95. 

COURANT SEPTEMBRE PROCHAIN 

les Magasins de la Belle Jardinière seront transférés 

RUE DROITE, (ancien local des Variétés Sisteron-

naises) . 

i 
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MACHINES A «POUDRE 

« PFAFF et MERIDIONALE » . 
On ne doit pas comparer les machines 

à coudre PFAFF et MERIDIONALE aux 
nombreuses machines de bas piix offertes 
par la cpneurrence. Tandis que celles-ci 
sont de qualité absolument inférieure, les 
machines Ph ff et Méridionale répondent 
au contraire aux plus grandes exigences 
par rapporta la durabilitéet au bon travail 
en rais n des matières excellentes avec 

lesquelles elles sont construites. 

Ic Ile» vous (les oilies (le .11.1 IIIIXKS X B 1S 1»1K1X ! 

IVIACHINESA COUDRE sSSS^ju PERFECTIONpouiFAMILLESti ATELIERS 

i,l |t.Mrt;i8iCominaiije!|01 ,RuéOlJIWCAMPOIX ,IOI.PARIS .Hop t.ANDRÊ8C" 

Pour tous renseignements, s'adresser 

MAISON CHAURAND, DIGNE (B.-A.) 
Envoi franco du Catalogue 

SEL DE TABLE 

CÉRÉBOS 
Est du sel de table supérieurement raffiné 

Employé dans la cuisine et à table 
Il ajoiile aux aliments les pliosphates 
Vitaux du blé qui résident dans le 

Son et dont le pain blanc est dépourvu 

En Vente : Droguerie 7 URIN. 

et chez- les épiciers 

v ART*. G AGiERde rARgpNT* . BO U3SE 
fiô Ans do Suce»*. - indispensable aux personnts qui désirent spéculer. 

• valu k l'auteur les félicitations des financiers let plue distingués. 

Envoi gratis: GAILLARD, 4, Rna de la Bourse-, V Pari» 

INNOVATIONS M LA 

MODE NATIONALE 
Sis tau iêtamuahlat GRATUITS 

Tom Tit 

(Impressions 
COMME : CIALES 

ET DE LUXE 

CIRCULAIRES 

Têtes de Lettres 

BBOCHUBBS 

Lettres de Mariage 
DE NAISSANCE 

et de Décès 

PRIX-COURAHT 

ENVELOPPES 

»« <S>f-^ 

'RIMERIE NOUVELLE 
SISTEB.OH (B. A.) 

AUG. TURIN 

CREDIT AGRICOLE 
impressions 

ÎOM KKRCIALE s j Engrais Chimiques Ânimalisés (tous dosages) 
ET DE LU£E 

IMPEIMBS POTJB MAIE'IES 

Affiches de toutes dii&ensions 

La Maison se charge de faire exécuter toutes les 

Impressions Lithographiques 

LIVRAISONS RAPIDES - PRIX MODÉRÉS 

FACTURES 

I Livras à Souche 

B&GEISTBEH 

Labeurs 

PECiSPECTTTS 

M A N D ATS 

Etiquettes en Couleurs 

Machines Agricoles et industrielles 

de toute provenance 

VENDUES A L'ESSAI ET GARANTIES 

i PIÈCES DH IF?,33 CÏÏA. Z<T QBS 

VARIEES 

S'ADRESSER À M. A. RETNIER 

SISTERON GRANDE Ste AI\JNE 

Et pour renseignement à M. Feraud. 

Ferblantier à Sisteron 

Le Gérant Vu pour la légalisation de la signature ci-contre Le Maire, 

© VILLE DE SISTERON


